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RES~Œ : Une étude saisonnière montre le r51e que jouent les deux fleuves 
Charente et Seudre en apportant a'lec les matières minérales une quantité 
importante de phytoplancton à'eau douce et de végétaux détritiques. Cet 
apport entraîne de très fortes teneurs en phéoPbgments qui sont renforcées 
par le transit intestinal du phytoplancton dans I l huttre. Les valeurs de 
chlorophylle a et d'A T P sont élevées en mai et en octobre ~~is ne présen­
tent pas d'intercorrélation. Les fortes valeurs de protéines expriment l.me 
synthèse entre les matériaux or;wliques vivants et morts, qui représentent 
la totalité de la r..ourrii-J.re potentielle de 1 thuS::tre~ 

ABSTRACT5: A seasonal studJT shows that bath rivers Charent.e and Seudre play 
an important part by carrying a great q'.lantity of fresh water pll..ytoplankton 
and vegetal detritus, along with mineraI material as a result., the amount 
of pheopigments is very important and appears to be added with the foeceE 
of the oyster. The values of chloroph,yll a and A T P are high in May a."ld 
October but they appear 1.0 have no correlation. The high values of proteins 
mean a synthesis between living organic material and dead material which 
represent the whole amont of nutritive potential for oystl~rs. 
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Dans le cadre de l'étude des potentialités nutritives du bassin de 

lt1arennes-oléron, déjà développée par :'3iA1 (1977), nous nous attachons à 

étudier parallél<;i:lent 2. l'évol ution d:;. stock d 'huîtres la q'..i.antité de nOLlT­

ri ture disponible pour les bivalve::>. En effet le "bassin de ;·laren..'1es-Ol éron , 

premier secteur ostréicole français/a rapidement évolué. :;)epuis la :no:rtali"tê 

virale de Crassostrea ane~ (CQJ.:PS et ~. 1976), les ostréiculteurs 

grâce à l'importation m3Zsive de naissain de Crassostrea gig<~ et à la 

reconstitution des gisements d'huîtres mères, ont multiplié par une facteur 

de l'ordre de 3 , la qù~'1tHé d 'h'1îtres en é1evae;e. Ceci a. eu pour consé­

quenoe, l'apparition d'une forte baisse de croiss~'ce des huitres. Il 

s'agit donc d'établir si l'équilibre entre les huttres et les différentes 

sources de nourriture est rompu. Pour cela, nous nous sommes proposés en 

un pr~mier temps, de faire üll invent~ire des matières organi~~es parti ­

culaires • 

Nous yrenons, co~~e a priori, vu la taille des particules ( 0,45 f 
à 200 P ) que la quasi totalité des matières particulaires peut être 

potentiellement absorbéepo,r l'hu~tre et que d'après m..'EN (197...;) l'huttre 

est équipée des enzymes di[.estives nécessaires pour pouvoir les digérer • 

Seuls les résultats de turbidité, du seston, de la chlorop~ylle a 

des phéopivnents)de l'A T P et des proteines sont présentés d~~s cette note. 

Les corrélations entre ces différents parametres et leur signification 

pour notre étude osi;rGicol~ sont ex.:minés. 

Méthodes 

10 ) Prél(~vements 

Les prélèvements ont ét~ recueillis en 4 campagnes correspondant 

aux 4 saisons ~ Le 3, 6 et 10 mai 1976, le 6, 8 et 9 juillet 1916 , le 21 

25 et 27 octobre.1Sl76. +é~16" ".l:j':et·2Lfévtii;:î' 1971. 15 stat:ons ont é1:é 

prospectées sur le fond et en surface (carte en annexe nOl). Chaque station 

est étudiée en demi-eycle de marée soit 3 à 4 fois par jOixr. Les résultats 

analysés concernent 313 prélèvements. 

2 0 ) T'c!rbidi té 

Elle est r:lesu.:f'éE- à l' :~id.e J'J. disque d.e S2~;ÇEl~ :;:.app~lons que la 

profondeur de la couche euphotiqué t (;. est à dire la profo;:ulellr où 1% de 1.~ 

2.umiè!·e initiale est troLvée, e~;t ... ~ peu près égale à 2,5 fois la trar,-spa-' 



Des filtres Sarioriu8 de cellulose de porositê °7 45 p. sont pesés 

après dessication. On fil ire 100 ;;J} à SOO ml d (eau de mer. LI~ fEtre est 

soieneusement rincé à l'eau iisti 11 ée I-'O'.lT éliminer' les sels d.issou.s, et. 

désséché à l'étuve l heure 2. Goa. Les m:,~tières en 3uspension SO:lt CGllnUeS 

par différence entre les poids du filtre a.VUl-: et après filtration, elles 

sont exprimées en mg/litre. 

4°) Chlorophylle ~et Phéo1.)iLmer.ts 

Le dosage est effectué par la :n0thoèe spectrophotométricrue de 

LORSNZE!'l (1967). Les échuntillons d 'C;J,'J sont filtrés peu de tCtlpS après 10 

prélèvement sur des fil ir'es en fibre 'ie verre ~fnat::lan GF/C lie porosité 

1,5 p. • Les filtres sont conser-vés au congéla.teur, l'extraction a lieu, 

l heure à. ;?O°e, à l 'obscu.rité dar:s 15 ml d '3,cf:tone à 90% • Après centr"ifugz-:­
c (; 

tion, on mesure l'absorption à 7 500 A et à 6 650 A ; 2 gouttes d'acide chic 

rhydriqu€ à 50 i~ sont ensui te ajcdées. Après agitation et au bout ct '1 mir:u­
o 0 

te on effectue une deuxième lecture à 5 650 A et à 7 500 A • L'équation de 

LORENZEN (1967) est utilisée po~~ le c~lcul de la concelltr~tion en fgj1. 

5°) A T P 

Nous suivons la mét:'1ocle d. 'HOL~·l HAN3:EN et BOOTH (1966) en appliquarn 

les adaptations de LA30R')}:; (1972) et R0.·;Jl...;"JO (1975). Immédiatement après 

le retour ù terre du batea.u, lleo.li est prêl'iltrée sur ~~e maille de 150 U 
i 

et filtrée sur IDl filtre Sartori.1s 0.<) f ~ l'il. T P est alors extrait 

dans url tampon TriS boui l j ::u."'lt. L' extrai t est conservé au congélateur jus~u: 

au moment du dosa.ce sur -,ln i~ li' P ::lètre ;:, injection automa:tiq'tle d'enzyme 

de luciole. Les pourcen"t3.ges'Pl:ùlic.l tian de 11.1. réaction lumineuse sont 

connus par 1;;. r.:éthode des té:noins jnternes (:U,;}OY~JE 1972). Les résultLlts 

sont exprim':s en }lg/l., 

6°) Protéines 

Le dosaee est fai t selorl la méthod.e de L01YRY et ~:oll. (1951). L'E:a:.; 

est congelé pu:'s filtl'.Je sur un ;:'ü tre Sartorius d.e porosité 0,45 p .. Les 

fil tres sont broyés, plusiei;-r-s tJ .::.r:cs de fi l tre permettent de supprime:r­

eXjJrliflU; en pei1 .. 
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Résultats : 

l~ous avons f;Toupe lf~', JLC:'srentes st2.tions el. les :lifféren'ts prélè­

vements de chaque station en j scc~e~rs. Charentc~ 8ec~eur nord G~~anique, 

centre du bassin de ,",;arennes-CléruIl! Bud, du oas:,::::. de :]é'.::--€nne::;;-ch:~on el. 

Le bassin de .,!arennan-Olé:-on se caractérise par une turbidi té tr,~s 

élevée et ce qu~le q'.le soit l~ période de l t â:Jnée. 2À"1.ns le secteur le plus 

" océanique", la couche euphoticlue P€'.lt atteindre 8,5 mètres en juillet. 

Elle n'est que de 1~6 n,ètre en !!l2iJ. e"c octobre et de 1,4 en février. Par 

contre la iransp,:lre!1Ce :'1' est que :".e quelques centimè'tres en Charente et 

eH Seudre, d&'1s cies eaux forten;{;nt chal'gées en limon et en pa.:rtic:;les 

jétritiques~ Da.r,s le bassin? le:; v:ol'?urs moyennes sont de l'ordre de:2 à 

i; mètres en rnai , ~ fi 3 mètl'8S en j-,,='lJet et souvent inférieures 2. l mètre 

à la chlU'ge en seston (r ::: O~i,)3 1 sig-:üficatif à 99 ,~ pour 178 couples 

donnés). Les valeüy-s de se~itf)n pe-;','ent a"~teirldre L-; 000 il1(';fl en Ct,éU'ellt8 

à la station l ei; 600 mg/l c,' ,S8...ri.~e à la station 15. Dans le nare. du 

-nassin, ",:,lX sta-tionf,- 4.5 et ( 

Charente et en SeT.lre .. Les pl'.ls :i'û,-te:,,; v81e'-trs sont notées en '!lai 

{29,8 ygJl en Ché.rente et L:2 ?s/l ; en Seudre) ct en octobre (25,2 pg/l el; 

Charente et 8 y.g/l en Se1..~drp.). A ces mêmes époques, dans le -bassin, les 

vale~rs de '5 pg/l en moi et 3 }1f/1 ea octobre sont rarement dépassées. 

Les valeurs les pl~lS é::"~vit:'3 de ph00pigments se si tUünt aux mêmes 

stations et au...'t mêmes époques so:'. t -2'!n mai, lOS pdl en Chnrente , 1;0 pg/l 

en Seudre et en octobre 2C7 F!./l Eor: Charente et 24 pdl en Seudre. Les 

teneurs moyennes pour] e bas~: in 8C:l"~ r6spectiveir.cnt de 2 iL 3 P_gjl et de 

....".",-.: -~ - 'lz: c.''l,::;SJ.!1 et seulement 13 ~ 26 

pi~:nents é;~ r;}o:.s -~.e .~c~~ i :i-:.:;-- i~L ~)-': .. _: _~"? .-·~:."nt 81-S'J",-;C8. -5.6;6 ~~g/:1 ., <:eci (?~~t ~ 
J 

secteur J-IERP..1 et Coll 1~~7'? ) c<t 

~ •• ;,/o..e 
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en	 rr.ai '3.vec ~e wt1e-.lT moyemlê de 1,1~ F[;/l~ Les v::,l8 J.n; les pLu; faibles 

... b . ~ .. .J.- ~~ "..., -- U~I ( ..... -; ~ l' l ~... '".. :'"'t' / 
son~ 0 tenues en o~oo"re ,,"_;"-.,c ÏI Ji Ft.".l. .. ..-ans e nvr,.... plUS üC,ea.:llque, eE 

valeurs les plus fortt3s sont c-:.,tpn"cws en ;ruillf:t :W2C 2,2 rg/1 contre 

0,86 pg/l en mai, 0,21 ygj.l en octob:n; et C,J.5 yg/l en février. En Ch<lXeTlte 

et en Seudre, les valeur's maxima.lea SO!lt attein"v€s en juillet aVEC respec­

tivement 4,6 et 3d y-g/l. Il est à ncter qu'à cette p~riode rie l'année, 

dans ces estuaires, p~ticulièr8iilent eutrophes, ces très for1;es valeurs 

dIA T P peuvent recomrrir auta.'1t. la m:i.croflor€, que le ph,ytopl.?ncton a.inei. 

que les larves d'huîtres (t~illc de 60 & 150 f). 

Protéines 

Ce dosage n'a pas éié effectué au mois de mai. Les valeurs les plus 

élev-5es sont obten.u.es dan!:: les de1.<X estuaires avec peur la Charente 

~ 152 ~/l en octobre I~ 682 l-p/l en :j'xillet pour 1::1 Seudre. Les vale:Œ3 
1 l.·1 ­

mini:n:lles sont observées en octobr~ ft:"\"'rier 3.veG 

le sud du bassin. 
" -rt L· ~ J ~n"i .~~" \.-, ......1' e­lJe r~pport- p,. 0 l,e lne""l c .~.. 0> (J pJ'J le.., 3- est très élevé, II varie 

2 624 e-t 177 (tableau no2 ,-,::'rJ.Déxe :1"3). 

PESO 
Â T~P 

PROT 

~·I
1. II • "" ~ 
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Il faut rappeler que les coefficients de corrélation expriment 

l'étroitesse de la liaison entre deux paramètres mais que la corrélation 

entre deux variables peut ~tre due à leur commune rel~tion avec dtau~res 

variables. 

DISCUSSION : 

Contrairement à ROL:1 HANSEN (1970), LA3C3D~ (1972) et P.O~·:fll'jO (1976) 

nous ne trouvons pas de relation étroite entre A 'r P et chlorophylle, et. 

contrairement à DAU,:iAS et ~ (1969) une faible relation I~ntre A T P et 

protéines • Par contre il existe une forte corrélation entre chlorophylle~ 

et phéopiementset une bonne corrélation entre chlorophyll~ et protéines. 

L'étude du rapport Protéines/chlorophylles permet de préciser la 

nature du matériel particulaire (NIVil.L et sill.1913). PiLqSCNS et co11·(1961) 

ont trouvé que le rapport protéines/chlorophylles varie entre 23 et 90; 
ANTIA et coll.(1963) ont montré que ce rapport varie entre 45 et 90 pour 

différentes espèces de phytoplancton. Récemment .i~TIN et coll. (1977) ont 

trouvé des rapports de 60 à 400 dans l'est~aire de Penzé. 

~s notre étude ce rapport varie entre 177 et 2 624 • Si l'on 

prend 60 comme valeur moyenne du rapport protéines/chlorophylles pour une 

population de ph,ytoplancton, nous pouvons en déduire que 66 à 98 ;: des 

protéines particulaires du bassin de .:are~~es-oléron sont d'origine détri­

tique. Le phytoplancton des fle:.;.ves et les débris des p1::mtes estuariennes 

en passnnt de l'eau douce à l'eau salée ne résistent pas aux changements 

de pression osmotique et se déEr~lent ler.tcment. La rémanence de la 

chloroph,ylle a par rapport à l'A T P peut expliquer la non-relation entre 

ces deux paramètres. 

Il est à noter que les valeurs du seston dépendent étroitement d'J. 

vol~~e dtarrivée des e~~ do~ces qui ~~ènent la floculation des matières 

colloïdales (MON~rJO 19?G) et de l'a~itation de l'eau qui remet en suspen­

sionles sédiments vaseux du fond qui sont pourtant agglutinés par le mucus 

de l'huttre et par les filaments mucilagineux des diatomées (ROBERT et 

~.1977) • 
Je plus, les qcelques 120 OCO tonnes d'huîtres du bassin de 

~larennes-oléron interviennent en ùél'r;.;:;,d.ant du phytoplaneton. Par des essais 

in vitro nous :lvons remarqué que les 2/3 des chlorophylles o::)sorbées pa.r 

l'huître sont dégradées lors du trciJlsit intestinal du phytoplancton et ce 

même en utilisant des densités de nourri turc très élevées, qui ~ccsntue!Jt 

la non assimilation du phJ'toplancton et la production d~~ pseudofèces.Sctte 

1 
••• / •• c. 
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phéop~ytinisation du ph~ytoplancton non assimilé semble due aux cpnditions 

de pH internes de l'huître .. )arLS le tube diGestif, le pH s'abaisse à 3 

(m-lEN 1974) et nOèiS avens montré que le pH intervalvaire def; huîtres est 

toujours acide, variont de 3,5 à 5,7. Nous ignorons si le ph.ytopLmcton 

des foeces et pseudofèces après acidification et Clprès avoir été enrobé 

dans d.u mucus, reste viv.:mt d.Ms le milieu n<lt\Œel et si sa cnare-e énergé­

tique (.,J. T p) est stable oc. si ce phytoplancton 1'e joint le mat~riel détri­

tique tout en gard<l!lt ses piGments chlorophylliens pendant encore un cer­

tain laps de temps. Ceci pourrait être une Cause supplémentaire de la non 

relation entre la biomasse mesurée paT l tA T P et la. biomasBe mesu~'2e 

par la chlorophylle. ~ans: :m prochain tr;J.vail nO'.l3 nous att 'lc-:'erons il.. 

développer les relations entre /\. .~) P et secton et la capture d 'A ~.\ P par 

le tripton a~ ~oment de son extr~ction. 

CONCLUSION: 

Nous avons pu met trc en évidence rbns cette première étude sur le 

bassin .:aren:1es-Cléron : 

10 ) le rôle primordial Cp.Hô! jouent les deux fleuves Cha.reI~te 

et Se1.l.dre f d:ms la r6parti~ion de Ll. biomasse phytoplal1ctonique. 

2°) l'impo:--:ance ::u se!3ton et le rôle limit;::.nt qu'il joue 

sur la transparence de l'eau. 

3°) le ~:lible pOl1rce,1t3[';e ie chlorophylle actives, et ]~S 

très fortGs teneurs en r)h,~opit::-me~l"7.s. 

1;0) les forts rLip;,ol'ts protéines/chlorophylles q-..ti indic;tlcr. 

que la ;quâ.61 totéilité p.e3.pratuines sont d'origine détri tjques. 

Ceci nous oblige à développer, poUl' notre connaissance il' la nu­

tri tian de l' huître è:ms ::'e b:l:;sin de .:'arennes-Oléron les étuj,es sur le 

tripton qui de p2.!' son abondance ioi t Jouer un rôle import2.nt dans l'ali­

mentaticn de Crasso:::trez. ",iras • 
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